
Atla s  des  paysages  de  haute-normandie

Orientation 4 : Les paysages des infrastructures.

Pour une prise en compte des paysages existants dans l’aménagement des nouveaux réseaux de transport 
et d’énergie.

Le diagnostic a mis en évidence les enjeux suivants : 

•	 La dégradation de certains paysages d’entrée de ville.

•	 La dévalorisation de certaines traversées de villages 

soumise à un fort trafic.

•	 Le développement urbain lié aux routes et plus 

particulièrement aux déviations.

•	 La perte d’agrément des routes avec la raréfaction des 

plantations d’alignement.

•	 La revalorisation des coeurs de villages avec l’enfouissement 

progressif des réseaux aériens.

•	 La création d’un nouveau paysage avec le développement 

des parcs éoliens sur les plateaux agricoles.

•	 La mise en place d’un réseau de voies vertes au travers de 

la région.

Face à ces constats, l’orientation sur les paysages des infrastructures peut se développer autour des six objectif suivants : 

			 

1. Valoriser le réseau de routes départementales des plateaux par 

une politique de plantation d’arbres.

2. Reconnaître la valeur des routes-paysage de la région.

3. Redonner une place aux piétons et aux riverains dans les villages 

traversés par une grande route. 

4. Repenser la fluidité des déplacements routiers par un réaména-

gement du réseau existant et non plus seulement par la création 

de nouvelles déviations. 

5. Préserver les abords immédiats des grandes infrastructures. 

6. Organiser l’implantation des nouveaux parcs éoliens ou photo-

voltaïques dans un souci de non saturation des équipements dans 

le paysage.
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  Carte des orientations des paysages d’infrastructures

Valoriser le réseau de routes départementales des 

plateaux par une politique de plantation d’arbres.

Repenser la fluidité des déplacements routiers par 

un réaménagement du réseau existant et non plus 

seulement par la création de nouvelles déviations.

Préserver les abords immédiats des grandes infrastructures.

Maintenir à distance le développement urbain.

Réhabiliter les traversées des ZA existantes.
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1. Valoriser le réseau de routes départementales des plateaux par une politique de plantation d’arbres (arbres 

d’alignement, bouquet d’arbres, arbre repère à la croisée des routes ou sur les points hauts, haies arbustives 

taillées ou libres,....)

Cela concerne plus particulièrement les longues voies rectilignes 

des plateaux.

•	 Imaginer par un projet global, une scénographie par itinéraire 

pour mettre en valeur certains lieux précis du trajet (point 

haut, basculement, ouverture, croisée des routes, entrées de 

villages,...).

•	 Retrouver les grands itinéraires historiques de la région et les 

mettre en valeur par des plantations spécifiques et identitaires.

•	 Choisir des essences adaptées au milieu traversé (milieu 

humide, coteau sec, forêt, proximité urbaine,...).

Une route dans la plaine agricole peut parfois être mise en valeur par un 
court tronçon planté.

Un arbre se suffit à lui-même pour révéler une croisée importante des 
routes.

Les points hauts dans la plaine agricole méritent d’être signalés par 
quelques arbres en bosquets ou en alignement.

A l’entrée du village, les plantations d’alignement mettent en scène 
l’accès de façon qualitative.
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2. Reconnaître la valeur des routes-paysages de la Région : 

•	 Inventorier le réseau des routes-paysages aussi bien dans les 

routes principales que sur les voies communales.

•	 Empêcher toute urbanisation linéaire destructive des 

centralités des villages et génératrice de paysages banalisés.

•	 Limiter les opérations de recalibrage des chaussées ou la 

surenchère de mobilier routier. Empêcher la stabilisation minérale 

des bas-côtés de la voie et préférer des bandes enherbées à valeur 

écologique et paysagère.

Petite route en creux bordée de talus enherbés.

Route à flanc de coteau ouvrant sur la vallée. Route dans la perspective d’un château.

Route de fond de vallée. Route d’accès à un village, bordée de haies taillées et bas-côtés enherbés.

Quelques exemples de routes-paysage : 
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3. Redonner une place aux piétons et aux riverains dans les villages traversés par une grande route : 

•	 Sécuriser les traversées de bourgs et de villages par des 

aménagements forçant les automobilistes à ralentir et redonner 

une place prépondérante au piéton et au cycliste. Réduire l’emprise 

bitumée de la chaussée, agrandir les trottoirs et multiplier les 

traversées piétonnes.

•	 Conserver le caractère rural des espaces publics par des 

aménagements sobres et des matériaux nobles (pierres). Eviter 

la surenchère des mobiliers urbains (bancs, corbeilles et surtout 

éclairage public).

•	 Enfouir les réseaux aériens à l’occasion des réaménagements 

urbains.

•	 Signaler l’entrée des villages et des bourgs par des plantations 

le long des routes.
Une chaussée étroite, des trottoirs enherbés et des plantations donnent 
à cette traversée de village un caractère rural et invitent l’automobiliste 
à ralentir.
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Une démarche environnementale concertée

Sécurisation et aménagement paysager

Centre-bourg et traverse
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Les principaux enjeux des solutions proposées furent :

Requalifier et revaloriser les espaces de vie urbaine

Sécuriser la sortie des écoles et le ramassage scolaire

Améliorer les cheminements piétons et cyclable pour une 
meilleure sécurité

Inviter les automobilistes à réduire leur vitesse pendant la 

traversée de ce bourg

Gommer l'identité routière au bénéfice d'une ambiance de 
place de village

Restituer un cadre rural et ornemental au village pour le bien 

être des habitants

Mettre en valeur les points forts du site

Espace public

Roumare, 1 103 hab.
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Ce réaménagement récent en coeur de bourg à Roumare vise à : 

•	 Requalifier et revaloriser les espaces de vie urbaine.
•	 Sécuriser la sortie des écoles et le ramassage scolaire.
•	 Améliorer les cheminements piétons et cyclable pour une meilleure 

sécurité.
•	 Inviter les automobilistes à réduire leur vitesse pendant la traversée 

de ce bourg.
•	 Gommer l’identité routière au bénéfice d’une ambiance de place 

de village.

C.A.U.E de la Seine Maritime - 5, rue Louis Blanc - BP 1283 - 76178 Rouen cedex 1

Tél : 02 35 72 94 50 - Fax : 02 35 72 09 72 - Courriel : caue@caue76.org - www.caue76.org

Les aménagements réalisés se divisent en plusieurs secteurs :

­ Le secteur de la mairie / église / commerces
Il s’agissait de rénover le site sans en modifier la structure. Les trottoirs de la rue de 
l’église ont été élargis afin que les piétons puissent évoluer sans danger. Le parvis de la 
mairie a été recouvert par des pavés de grès aux teintes naturelles, matériau noble et 
adapté à un centre bourg ancien. Le parking a été également rénové dans un souci à la 
fois de service et de bonne intégration esthétique.

­ Le secteur de la place de la liberté / route de Barentin / route des deux Tilleuls / 
route de St Pierre
C’est ici que les changements sont les plus sensibles. Avant la réalisation des travaux, 
la route de Barentin, prioritaire, coupait le cœur du village. Avec le projet proposé, la 
tendance est inversée grâce à la création d'une place de village (place de la liberté) 
venant gommer la route. Par ce biais, la priorité est donnée aux piétons et cyclistes 
dans un secteur primordial qui regroupe l’école, la cantine, l’église, la maison 
communale, la salle des fêtes et enfin la boulangerie. Par ailleurs, cette espace intègre 
un nombre raisonnable de places de stationnement indispensables à la vie locale, tout 
en réservant des espaces importants dédiés aux piétons ou aux jardins. Le traitement 
des sols intègre des matériaux de qualité : bétons désactivés d'aspect sablé 
s'apparentant à des chemins de terre, résines gravillonnées sur voiries au niveau des 
plateaux surélevés pour mieux signaler la place et gommer l'emprunte des enrobés, 
pavés de grès au ton ocre sable en adéquation avec la teinte des bétons. 
Le principe est de différencier chacun des espaces. Dans le coeur de projet, les piétons 
sont guidés par les bétons désactivés qui leur sont réservés, les enrobés noirs sont 
réservés à la circulation routière, les pavés,eux, signalent des emplacements privilégiés 
et participent à la qualité durable de l'ambiance créée.

En accompagnement, un large panel végétal a été mis en place. Le choix des végétaux 
s'est porté sur des essences champêtres avec l'objectif de défendre une identité rurale 
qui a tendance à ne plus exister dans les bourgs proches de grands centres urbains. 
Ces essences sont des arbres fruitiers comme le Néflier, les pommiers palissés, les 
haies de charmes mais aussi les Rhubarbes, le Thym, l'Ail, la Ciboulette, la Sauge, les 
Iris...Pour l'agrément décoratif, des arbres comme le Chêne Bivoniana, le Métaséquoia, 
le Liquidambar, mais également les Buis, les Céanothes ont été plantés. Pour le 
fleurissement, ont été retenus les Emerocalles, les Spirées, les Echinops ou bien 
encore les Viburnums ainsi que les bulbes de printemps.
Le parking longitudinal a été réalisé en evergreen. Il était à l'origine recouvert d'enrobé, 
ce qui engendrait une impression de large route, ce qui est contradictoire
avec le besoin de faire ralentir les véhicules. Sa mise en herbe crée un effet de 
resserrement visuel et limite par ailleurs les eaux de ruissellement.

La rénovation du bourg a été également l'occasion de réaliser des aménagements 
facilitant le déplacement des piétons, valides ou moins valides ; des rampes ont été 
créées, des pentes adoucies et des trottoirs surbaissés contribuant à la sécurisation du 
centre en faisant ralentir le flux de véhicules mais aussi en dissuadant le transit par son 
centre.

Texte : FOLIUS
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Cheminement piéton à l’écart de la 
route

Trottoirs et stationnements 
enherbés et cheminement piéton 
pour une image rurale du village.

Chaussée étroite et trottoirs enherbés pour un caractère rural renforcé.

Source : Référenciel du CAUE 76, www.caue76.org
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4. Repenser la fluidité des déplacements routiers par un réaménagement du réseau existant et non plus par la 

création de nouvelles déviations :

5. Préserver les abords immédiats des grandes infrastructures routières : 

•	 Mettre la priorité sur la transformation des grandes artères 

en boulevards urbains : voirie urbaine avec feux tricolores, 

traversées piétonnes, trottoirs et façades urbaines.

•	 Proposer le réaménagement des voies rapides en voies 

apaisées avec des aménagements plus urbains et une diminution 

de la vitesse autorisée(70km/h) et des transports en commun en 

site propre (TCSP).

•	 Imaginer, dans le cadre de voies nouvelles, des voies urbaines 

et non plus des voies autoroutières.

•	 Mettre à distance le développement urbain et notamment 

les zones d’activités/commerciales. Aménager de larges abords 

plantés et non bâtis autour des échangeurs, comme portes d’entrée 

valorisantes pour le territoire.

•	 Réhabiliter la traversée des zones d’activités existantes en 

retravaillant les abords de l’autoroute. 

Grande artère transformée en avenue urbaine avec de vastes trottoirs, 
une piste cyclable et de nombreuses plantations. (image de référence, 
Malakoff (92) - Agence Folléa-Gautier, paysagistes-urbanistes)

Document extrait du Livre Blanc pour le 1% paysage de l’autoroute A89. (Agence Folléa-Gautier, paysagistes-urbanistes)
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6. Organiser l’implantation des nouveaux parcs éoliens ou photovoltaïques dans un souci de non saturation des 

équipements dans le paysage : 

•  Prendre en compte les caractéristiques paysagères des lieux 

dans l’implantation des nouveaux parcs. Ancrer les projets dans 

les lignes de force et les structures paysagères existantes (relief, 

infrastructures, parcellaire, structures végétales,...)	

•	 Regrouper les éoliennes dans des parcs plus importants (8, 10 

ou plus, éoliennes groupées)

Une ligne d’éolienne dans l’espace agricole : un élément de paysage contemporain qui peut être perçu comme valorisant dès lors qu’il 
reste isolé dans l’immensité agricole.

•	 Préserver les secteurs patrimoniaux et naturels déjà identifiés 

(sites protégés)

•   Imposer un recul d’implantation des parcs éoliens au regard 

     des petites vallées.
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